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INVENTAIRE 

A CORRESPONDANCE   

A.1 Lettre de Fritz Duval à sa mère, Augustine Duval, Paris, le 19 juillet 1859 

 Augustine Duval est veuve depuis le 18 octobre 1854. Fritz est à Paris depuis 1 
jour. Il raconte son voyage et sa première vision de Paris. Il commence par se 
plaindre de la chaleur étouffante et nomme son compagnon de voyage depuis 
Couvet : un dénommé Loup. 

Durant le voyage, il a pu visiter Dijon. Dans le train Fritz Duval a rencontré un 
couple de jeunes mariés à l’accent neuchâtelois, il fera leur connaissance à l’hôtel. 
Il s’agit d’Henri Perret, un cousin de fritz Duval, dit « de la Fleurs de Lys », en 
voyage de noces.  

 A Paris, Fritz est logé chez Mme Pingeon, au 4e étage « à une hauteur fabuleuse ». 
Il peine à monter ! Le soir, il découvre les boulevards « brillants, polis et éclairés à 
vous crever les yeux, et c’est un bruit perpétuel de gens, de voitures qui se 
croisent […] on croit presque faire un beau rêve ». Le lendemain, Fritz visite les 
Tuileries, le Palais Royal et les Champs Elysées. Il est allé saluer Mr Berthoud et a 
rencontré Mlle Zélie Petitpierre «en grande toilette ». Fritz est à l’aise dans Paris 
mais il se plaint des boissons : « on ne trouve que du mauvais vin rouge qui nous 
soulève le cœur, et qui coûte très cher, on a de la bière détestable et toute tiède 
[…]  il y a foule de limonades, sirops et autres choses sucrées qui sont fates pour 
dégoûter les meilleures estomacs, enfin l’eau même n’est pas buvable. ». Il 
commente sa visite au bois de Boulogne « où il y des cascades, des grottes 
artificielles qui ont dû coûter des sommes immenses, mais qui sont bien loin d’être 
aussi belles que la plus petite vallée suisse ». 

Fritz rencontre un certain Spoerhase (associé ?) qui connaît la famille suisse et fait 
saluer aussi les Pernod. 

A.2 Lettre de Constant Dubied à Fritz Duval, Couvet, le 3 juillet 1871 

 Cette lettre concerne le prochain mariage de Fritz Duval avec Clémence Victorine 
Chonez. Elle est catholique, lui protestant. Elle contient principalement un texte 
(au crayon) d’un scripteur inconnu où il est établi que dans ce cas le mariage doit 
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être célébré à l’église catholiques et pour être valable, « le curé doit exiger une 
déclaration comme quoi le conjoint protestant s’engage à élever les enfants dans 
la religion catholique ». Le scripteur (qui a vécu la même chose) précise que la 
signature de cette déclaration par le mari n’est qu’une affaire de forme qui 
n’oblige pas à élever ses enfants autrement que comme protestants.  

A.3  Lettre de Fritz Barbezat à Fritz Duval, Les Bayards, le 4 juillet 1871 

 Il est également ici question de mariage mixte. L’auteur, Fritz Barbezat, également 
concerné, a dû signer la déclaration mentionnée dans la lettre A.2, mais il dit 
s’être arrangé avec sa fiancée qui accepte d’élever leurs futurs enfants dans la 
religion protestante. On apprend que le curé a refusé de marier les Barbezat dans 
l’église, ils ont été mariés dans la sachristie. Quant au baptême des enfants, 
l’église catholique tolère un baptême protestant pourvu qu’il soit fait « au nom du 
Père, du Fils et du St Esprit ». Fritz Barbezat conseille à Fritz Duval, s’il pense ne 
pas s’en sortir, de proposer de l’argent… ça c’et sûr que cela fonctionne. 

A.4 Lettre de J. B  Rademakers à Fritz Duval, en Suisse, Bruxelles le 15 mars 1883 

 Lettre de réclamation concernant le kirsch produit par Duval, avec menace de se 
pourvoir ailleurs. 

 

B L’EXPLOITATION DE LA DISTILLERIE 

B.1 Deux étiquettes de bouteille 

-  Extrait d’absinthe de Fritz Duval, successeur de Dubied Père & fils à Couvet 
-  Etiquette tronquée, Extrait d’absinthe Qualité supérieur, avec au dos une note 

concernant une facture et le timbre de GASTELLI E TROLLI  Milano. 

B.2 Patente 

Patente du Département du Doubs, arrondissement de Pontarlier, pour l’année 
1882, délivrée à Fritz Duval, marchand de liqueurs en gros, Grande Rue 11 ou 15 
(aujourd’hui rue de la République). La description des lieux fait état d’une porte 
cochère et de 14 portes et fenêtres sur la façade (rez, 1er et 2e étage). 

B.3  Documents financiers et impôts de Fritz Duval à Couvet 

B.3.1 Deux mandats de contribution de la Municipalité de Couvet. Dates : années 1880 
et 1881. 

B.3.2 Lettre réponse de la municipalité de Couvet du 28 avril 1880 adressée à Fritz 
Duval, qui informe que le Conseil général a accepté une baisse de la taxe et signale 
que pour une baisse plus importante, ils doivent en référer au conseil d’Etat. 

B.3.3 Conservation des Hypothèques, émis par le bureau du district du Val de Travers, 
document adressé à Fritz Duval, fils de feu Henri Frédéric, négociant, domicilié au 
Val de Travers. Daté du 9 avril 1881. 

B.3.4 Bordereau des commandements de payer inscrits au Greffe, délivré par la Justice 
de Paix à Môtiers. Valeur fr. 326.55. Date : 9 avril 1881. 

B.3.5 Mandat d’impôt direct, adressé à Fritz Duval, distillateur, 30 septembre 1881. 
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B.4 Prix courants et Publicités 

B.4.1 Prix courants maison GERBAUD, vins et spiritueux. Maison fondée à Narbonne en 
1862. Date : juillet 1881 

B.4.2  Prix courant (1 page) JOSE LOPEZ DIAS. Négociant en vins fins d’Espagne. Lettre 
jointe adressée à Duval, proposant un remise de 5% sur les éventuelles factures. 
Lettre circulaire jointe, ainsi qu’une carte de visite de José Lopez Diaz. 

B.4.3 Prix courants (2 pages) de l’entreprise de Transports Maritimes H. Letertre, à 
Marseille, respectivement pour les départs en janvier/février et mars/avril 1882. 

B.4.4 Prix courants de Chevalier & Cie, Graveurs Mécaniciens, r. de Montmorency, Paris. 
1881. 

B.4.5 Prix courants de Rutard Marchand, Manufacturiers, à Cognac, qui proposent 
toutes sortes de flacons ainsi que les prix des colis postaux correspondants. S.d. 

B.4.6 Prix courants de P. Gendreau,  14, rue Ferbos à Bordeaux, qui proposent un grand 
choix de bouchons, bondes et virolles. Années 1880. 

B.4.7 Prix courants (carte) de A. Fournier, fabrique de coffres-forts, à Marseille. S.d. 

B.5 Nouvelles financières 

B.5.1 2 éditions des pages de la Société pour la défense du commerce, qui publie les prix 
courants hebdomadaires des marchandises sur la place de Marseille, aux dates du 
2 octobre 1880 et du 25 juin 1881. 

B.5.2 Cours de la banque et de la bourse, en date du 24 septembre 1881. 

B.5.3 Edition de La Correspondance bleue, Etudes financières, industrielles et 
immobilières. Titre « Nouvelles financières », Paris, le 22-23 janvier 1882.  Le texte 
commence par cette phrase : « La situation est toujours grave mais les possibilités 
d’une solutions apparaissent plus nettement. » 

B.6 Exposition universelle et permanente, organisation commerciale, Paris 

- Page d’exposé général. Il s’agit d’une association (société civile) chargée de 
promouvoir les produits de l'industrie universelle et des beaux-arts, attestée en 
1862-63. Cette association fera long feu. 

- Lettre circulaire provenant du Palais de l’exposition universelle et permanente, 
à Paris, qui propose aux intéressés l’achat de parts bénéficiaires et leur 
recommande de s’adresser au représentant pour recevoir le plan du Palais des 
expositions. Note manuscrite au dos de la page : Paris 23 avril 1863, et ces mots 
qui qualifie l’exposition de « Désorganisation commerciale ». 

B.7  Factures et recouvrements 

B.7.1 Lettre circulaire de A. Degorce, 10 boulevard Saint-Germain, Paris, spécialiste en 
procès et litiges contentieux, datée du 15 septembre 1863. 

B.7.2   Facture de Freund, Ballor & Cie, Vins et Liqueurs , adressée à Fritz Duval, le 3 mai 
1881, pour le montant de fs 64,90. 
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B.6.2.3  Quittance de fs 25.- de l’Annuaire du Commerce Universel (Didot-Bottin) pour une 
insertion pour la maison de Couvet Fritz Duval (kirsch), fait le 24 août 1881 pour 
1882. 

B.6.2.4 Lettre de Danzas & Cie, Commission, Expédition, Recouvrements, Bâle, du 18 
janvier 1882, adressée à Fritz Duval, confirmant une livraison et comportant la 
facture de fr.17.25 

 

C  AUGUSTINE ET ADELE UVAL 

C.1 Déclaration pour l’impôt, du 20 juillet 1856) et trois mandats de contribution 
adressés à Mme Augustine Duval, mère de Fritz. Dates des mandats : 1858, 1861 
et date illisible. 

 

C.2 Renouvellement de police d’assurances incendie, auprès de La Baloise, pour Adèle 
Hess Duval (sœur de Fritz Duval). Somme assurée fr 2400.-, durée cinq ans, 
date du 8 juillet 1878. Fritz Duval semble avoir souscrit cette assurance pour sa 
sœur. Voir au dos de la Police. 

 

Inventaire Catherine Juvet 
Mai 2024 
 


